
SUR LE FRONT 
DE TEST 

CWNTt H LA MtMIMI PA«» 

Du» la réffloo da Louhl, un* pa- 
trouille forte 4« 1» hommes a r«T\- 
contré iin« unité ennemie oorapos^e 
de M hommes et en a anéanU la 
moitié 

Dca Btukas aliemandi ont à nou- 
veau attaqué avec succès des d^ 
pôta et des colonnes ennemies en 
m»rche 

Sur la côte de rocéan Olacia., 
ArctlJqiM. lea troupes allemande^s 
ont rtpouiié. cat demlers lours, i 
toua la* aaaauu soviétiquee avec de 
lowrdea pert«s pour l'ennemi. 

DANS LE 
PACIFIQUE 

*■■> 

•t t «ttaqué \a lutsU&ttoiu mUI- 
UlTM où «U^ a provoqué et irsvct 
dtfiu. Lea boRibftrdien Jâponau 
n'ont pa« rencontre un icul avion 
ennemi au coun de cette opera- 
tion. 

L'occupatieo 
l'ile de 

EN AFRIQUE 
DU NORD 

rtcawii de cet eapace Des concentra- 
ttooa de véhicules, des campements 
et dea positions situées dans les 
arrières de lennemi ont été pilon- 
na avec succès De nombreux avions 
ont été Incendiée au sol. Les instal- 
lations portuaires de Tobrouk. où 
pvalt-U la gamuon de)a tr^s 
éprouve* aurait été relevée par 
dea troupes sud-airtcalnes. ont fait 
l'ob)et de plusieurs bombardements 
•4nena allemands. 

£■ Mimarique 
de Mabrenx canioas 

oBt été détruits 

Toklo. 3 — On mande à t Arence 
Damél d'une base Inconnue de l'Ile 
de Mindanao que les lroup>es Japo- 
naises ont occupe le 30 avril. COIB' 
bato e: Duiawan snues à la côte 
méridionale de li.e. Malgré de vlo- 
lentea oonire-attaques de l'ennemi, 
let Japonais occupérpnt le lende- 
main Paiu Dulangi ainsi que PIIEU- 
Pagalungan. point stratégique Im- 
portant de la plaine de Cotabaio 
Des troupes opiïrant dana le Nord 
ont occupe samedi Oanaaal. loca- 
lité importante située & la pointe 
Sud du iac Lanan 

Des vols de reconnaissance ont 
perm:s de constater que Dansalan. 
.'anel«n aiége de l'ez-fourememtni 
philippin, avait été tneendlé par le* 
trouptts ennemies battant en 
rraite., 

ToWo. 3- — D'après l'agence Do- 
mei. des unités de l'armée Japonai- 
se quii avaient débarqué prés de Pa- 
rang turaien: occupe, samedi après^ 
midi, la ville importante au point 
de vue stratèg.que, de Oanaesi. 
dans le nord de l'Ue de Mindanao. 
Le« troupes nippones poursuivraient 
;eur progression. 

Aux dires des aviateurs de recon- 
naissance, la Ville de Dans&lam. où 
se trouvait le siège du gouverne- 
ment I exilé philippin, a été incen- 
diée pax l'ennemi en retraite. 

Le ratÎMiieneit es Aostnlie 

Berlin. 3, — On donne les details 
■ulvmnta au sujet des attaques 
annoncées par le communiqué de 
l'armée et déclenchées > 2 mal 
par   des   eacadr'.lles   de   l'aviation 
allemande    contre    des    raaaemblp-j     ._ .     . ^ ^ _,    ^ 
mcntj de véhicules britanniques «ni    An^ï^^^^am. 3   — On mande de 
Marmanaue Canberra au Service dlnformatione 
^7 ^ j _      .    _    j,,  „ .Jbntannique, que M, Beasley. minis- 

Des ajions deWructeurs  ont   prLjn-e du RaviiaïUemem. a annonce le 
■oua l« feu de leur» armes de bord,rauonnemmt   des   dtairee»   almiea 
d«e  véhicules  automobiles  qui  ^ii.i^m-e-i ea Ausir&'-.c 
t4ltnt   riMembles    au    crolsemenf' 
dinportantea routes du désert.       | 

Kn piqué, les avtons allemands, 
attaquèrent les camions automo- 
biles qui ae dispersèrent rapidement! 
dans le desert et bientôt le terra.n 
fut eouvert de véhicules en flammea I 

Lora de leur retour, les equipages, 
dea avions destructeurs dénombré- 

Le Ministre Aastraliei 
des Affaires Étrangères 

est arrivé à Londres 

UN BMVE AQOIDEIIT 
D'AVUTIM 

AUX ÉTATS-UNIS 

16 pertonnea ont été tuées 
Stockholm. 3. — On mande de 

Sait City à 1' « United Preaa * que 
dix huit personnes ont trouvé la 
mon au cours d'un accident d'avia- 
tion près de Sait City. Un avion 
américain a touché la paroi d'une 
montigne et a pris feu. C'est le 
quatrième avion qui cat accidenté 
da la même manière dana cette 
réf ton, et cinquante penoanea ont 
été  tuées au  cours 
accidents 

ces   quatre 

Un éyêque fruçais 
à Tchoung-Kîng 

victime 
d'une  agreuion 

Bruxelles. 4, — Mgr Janaon. év# 
que eathoUqu* françala à Tehoung- 
King, est mort dea aultas d'une 
agreaalon nocturne. 

On croit que le vol a été le mobile 
du crjne. 

REYUE DE LA PRESSE 

La notivelle charte 
de la Batellerie 

Nous tûiona dans € Le Matin», aoua 
la iignature de Robert Vatellles : 
La charte de la batcUtrle vs paraî- 

tra dana quelque* ]our« au < Journal 
officiel » PluB encore qu'una charte. 
c'est en réalité l'organisation corpora- 
tive d« la navigation intérieure C'est 
déjà la corporation, tout au moins en 
armature Car il n'y a paa eu simple 
ménagement dana le cadra de la 
httn* du travail, mala bi*n aouvcnt 

création complSte. en harmonie avec 
la rara«*r« apArial da la via dea ba- 
teliers, de leur homogénéité, da leur 
mobilité et de l'Importance d* '~ 
navigation   artisanale 

Alnai pourront être réglées toutes 
■ Importante*» queatlons que no» 

lecteurs  connaissent   bien :   prépara 
tion et Aécutlon des plana de trs 
port, reconstitution et modemtaatfbn 

^_     ^ Stockholm.  3  mal. — Le aervlceidu  parc tt in  batellerie,  amorilsse- 
mit'Dlus de trèmè càmîon]rauto.td'InfOrmation« bnunnique manda : ment du matériel fluvial, caisse mu- 
KAhilM en feu   De Dhis  dea deoôts'    Le Dr Zvatt. ministre des Affal-'tuelle de rrédit. 
Ztnaténel r«*« de Marsa-Matrouk f**   étrangères   d'Australie,   est   ar-i    Comme bw» essentielle, ountre ré- 
St^é   eff^cer^" Tn-«5i.   déinvé Mmeài. à. Londres, par la vole 8'on» <»• navigation ont éu£ détermi- OTn    ne    eiiicacement    ■"^™"    °;.J,, ^ij., *^ inéea en   tenant   compte   du   ïali   qur 
b«atMa par des avions de combat **** ""^ - -   ■ 
allaman<& ,, ,    ,    . 

une résolution 

Des avions bconnus 
ont svrvolé la Suisse 

Berne, I. — Au cours de la nuit 
d« aamadl à dimancheL entre 0 h. M 
et S h. S0. le territoire aulaae a ét4 
survolé, a trois reprises, par d«a 
avions taoMs de nationalité étran- 
fèra. OM survoU nont été tiue de 
cotirta durée. Pour autant qu'il fût 
poaalbl* de le constater lea avions 
en question venaient du Jura et 
aont retournés vers le Jura. En 
dtveraea localités du canton de 
Berne, ainsi qu'à Frlbourg. Lau- 
sanne. Neufchfttcl et Lucerne, 
l'alarme aérienne a été donnée. Le 
mauvais temps a empêché l'inter- 
vention de la défenae aérienne 
Pour la même motif, la nationalité 
des avions n'a pu être établie. 

CONDAMNAnON A MORT 
DE DEUX COMMUNISTES 

AGAND 
Osnd. S. — Le tribunal mi'.ltalre 

de campagne de Oand a condamné 
à mort le Belge Oullllasen et le 
eemmunlste italien Verc«llino. Las 
accusés ont avoué s'être rendu cou 
pablet de menées communistes, de 
dépôt d'armes et de distribution ^r 
revues provocatrices. En outre 
OuiUissen a résisté lors de son ar 
rcstatlon et a blessé i. coups de leu 
deux foneuonnaj'es de la police. 

Pour l'étatisation 
des charbonnages 

angL au 
Genève, 1. — Le Conseil national 

i\i mouvement travailliste brltan 
nique exige dans un rapport pubHé 
par lui au sujet de la situation de 
l'industrie charbonnière britanni- 
que, que le gouvernement étatise 
tous les chartxinnages de Grande 
Bretagne et Instaure une commis- 
sion qui reprenne la direction de 
toute   l'industrie    ctiarbonnlère   du 

ÉVACUATION 
de la population 

de Monbasa, au Kenya 

dn Congrès pu-hinfea 
1 Allahabad. 3. — Le Congrès na-l 
:tionai panhmdou a adopte a unei 
importante majorité une resolution; 
demandant qje les Indes résistent, 
a une invasion quelconque seule- 
ment par les méthodes de non-vio- 

3    —   La  population   de jence et de non-cooperation. 

Iles   bateliers    circulent    en    généi 
idans les mémea zonea. C'est : 1" Nord-. 
ifielne-Oentre-Bst.  avec siège à Parla:' 
:>>   Ouest,   avec   «légc   à   Haute*:    3 
SudOueai. avec slAge à Toulouse . 4 
Sud-Est. avec siège k Lyon. 

Genève, 
Mombasa, annonce lacence Rou- 
ter, a été Invitee par le gouverne- 
ment du Kenya à évacuer volontai- 
rement Mombasa, en attendant que 
•oient mis au point les plana d'éva- 
cuation lorcep 

LES AMÉRICAINS 
SON MENACÉS 

LA SUEDE OFFRE 
UNE CLINIQUE INFANTILE 

A LA FINLANDE 
Stockholm. 3 — Le € Tagens 

Nvheter i annonce ouc aous peu. la 
première clmloue mfantilp roulante 
partira de la Suède vers la Finlan- 
de, plus exactement vers la CaréUe. 
Elle est oflcrie par le comité de se- 
cours suédois aux enfants finlan- 
dais. Elle est constituée par un Fpa 
deux autobus, qui contient un salle 
d'Attente, un cabinet de consulta- 
tion, un laboratoire et une petitr 
cuisine. 

LES ÉLECTIONS PAR L'INFLATION 
AU JAPON 

Sur ce plan régional, des syndicat» 
régionaux obligatoires , réunissent 
toua les membres d'une mSme caté- 
gorie professionnelle. Trol* catégo- 
rie* sont prévues : ttnployeurst arti- 
sans, salariés. Chacune de ces catègo- 
nea est divisée en epéclalltes profes- 
sionnelles. Enfin, toujours sur le plan 
régional, den unions région&lea grou- 
pent les représentants de cen a^ndS 
cat« Ce sont ces unions qui Joueront 
un rôle actif dans l'élaboration et 
L exécution des plan^ de transport Ce 
sont elles encore qui. fonctlonnan' 
comme comltén soclsux loesux exer- 
ceront une action bien définie en 
mstièra de crédit mutuel destiné t 
f srU :ter.    notamment    sua    srtlsaBa 

LE GÉNÉRAL NOGUÉS 
A VICHY 

LA VIE SPOfi 
POUR LA FINALE DE COUPE Z. O. - Z. L 

Cest victorieux que les Lensois 
ouroient du revenir de Paris 

Dominant largement leurs adversaires, les  avants nordistes 
n'ont pas su concrétiser leur avantage 

A rÉlrut-MMtaartre 

CABOCHE devait 
battre NEGREHl 

Nouvelle victoire et FiaechoB 
Dimsnchl. 4 l'Elvaée Montn^srtre. 

dsuz Nordistes étaient 4 isflicht : 
Isassrt et Csboche qui rencontraient 
deux Toulonoals Kid Rlcber et Ne* 
greill. 

Une fois d« plus les luges pari- 
stens donnèrent des décWons con- 
traires à la log que. car lomqu Ils dé- 
clarèrent le match nul entre Tasasrt 
et Kid Richer c'était donc avantager 
Is  Toulonosia. 

Dl NOTRI INVOYt tMOIAL 
Nous étions déconcertés en sortant 

1.manche après-midi du stadt de St- 
Ouan. car nou« avlona pronostiqua 
.a victoire de nos représsntsnts ei 
nous ne comprenions pas encort 
oommsnt cette victoire ns s'était pat 
réalisée. 

Tout autour de nous les specta- 
teurs disaient que c'était Lena qu:, 
avait fourni le meilleur Jeu. que, 
c'étslt Lena qui avait animé cette 
partie d"un bout à l'autre et pour- 
tant le résultat était là car les deùx 
eîube n'avaisnl pas réussi à se dé- 
partager malgré Isa prolongations, «> 
ce Jugement de la foule nous disait 
que nous avions vu Justs, puisque 
lea hommes de Beaucourt étalent Ju- 
gés dignes de disputer la grande fina- 
le contre le f   C. SSte. 

Comment se falt-ll que parellU 
chose ao;t srrlvée ? Noua en som- 
mes encore surpris pour notre part 
puisque depuis la seconde ml-temp^ 
du Jeu normal les Lensois ont im 
posé   leui    Jeu   en    bousculant   leur* 

Puis, sautant après la balls. Usu- 
rU et Sixio s« touchent durtment. 
Meuris, reviendra Is tète bsodés sur 

: erra m m a is n 'en mont rera pas 
pour lïela moins de courage. 

Et lea avants lensois se mettent à 
dominer mais leur sutorlté n'est pas 
suffisante et les verts dètournsnt le 
dsnger 

~ faut attendre 25 minutes pour 
le premier corner tiré sans résiiliat 
par Biklo. contre le Red Star. 

Dl RuI se saisit de la balle sur 
:s tète de Btanis et sur une deacenu 
parisienne un défenseur nordUtp 

t passer de la tète à Evin II eei 
débordé par Aston et Blmonyl qui 
ajuste un shoot qui ne pardoone pas 
Il y a 30 minutes < « Jeu 

R.3 0.  :  1 — R-Ci.  : 0. 
Lea Lensois repartent à l'attaque 

et sur corner bien tiré par 8:klo 
l'en faut d'un cheveu que le but ne 
iolt marqué. Le même Ciklo botte 
ncore du gauche. Da Bui arrête et 
'est la mi-temps 

A   la   reprise.   Meuris se   voit  etop- 

i Oa Ru le for 
d'Hrr- 

rarà ns sont pas une excuse suffi- 
sante pour les avants nordïetes qu: 
doivent être ds meilleurs rèallxateuri 
s'ils veulent comprendre que leui 
rôle n'e.-ït ps* d'attendrt le rebond 
de la balle mais bien D'aller au 
devant. 

Revenons au match lui-même svan! 
d'en   tirer   des   considérations. 

Bien avant l'heure du coup d'en 
vol le Stade eot envahi par la grandi 
foule que des bsrrages d'agents e; 
de gardes à cheval canalisent à 
grsnd peine. Le soleil s'tst mis di 
la partis et te calaaler de la P.F.F.A 
pourra enregistrer 20 360 entrée* 
pour 348 IGO franc«. Ce beau réeiil- 
lat finac'.er comblera d'aise les prési- 
dents des deux club* 

A la tribune officielle, c'est la gran- 
de   affluence   st   bien   que   nous   ne 
c'.ierons   personne   de   crainte    d'ou- 
blier  quelqu'un  et.  après  un  matc^ 
de lever de rideau. Lena puis le ReC 
Star  débouchent  sur  le ground.  Pw 

Vichv    3    —   Le   général   Noguèa.lûe  changement   dans  les  formatlom 
réaiderit  général  du  Maroc,  a ét^fl"' -■•'*"<;"; ^%"«,^ ^.--^r? •^'*""^^: 
reçu   aamedi__par   M.   Laval,  chef ^^«^C. i-^*;;,-^^^;'-,;   "^^^^S^, 
du gouvernement. 

Toku>. S 

Stcckholm,   3   —  Dana  un  com- 
mentgire   tranamla  d'Amênque   auU'obtention des crédiu qui leur 

résultat» complets.'S'^J'f '<1LI dan^ter d'inflation. M. Rai-'raient necesasire». 
     élections     parlementaires    iinwnd Orahan Swing constate à la 
leaeeptton du dmtnct t'Iectorai de radio londonienne que In Améri- 
Okavama. ou les elecaorw n'auront cams sont menacé» par l'inflation, 
lieu que lundi, assurent relection de i"r ^* produisent trop pour la 
4M députa, don*. 194 nouyeautlf^nr e: trop peu pour les besoins 
élua. Parmi les Candidas du mou- 
▼aniMit pour le soutien du trôné 
mpérlal. on compte 381 élus, aoit 
<1.1 pour cent. 

L'agence- Domel   apprend  que   le 

CIVUS, 

Tandis que durant la guerre mon 
diale. 14 pour cent tout au plus 
de la production nationale était mis 
à la disposition des besoms de la 

OonaeU du Service national pour islguerr*. en avril 1M2. 40 pour cent 
Informe pob:ique  constitue dans le t^e   '»  production  totale était  déjà 
but dé proposer   au   gouvernement'^"tijiee à la guerre et on a pré' 
les candidat* appropries â la D.éte.'Q"'^"-J^i^'o"1"_f <lf cette année moins 
considérant   qu'après   les   recent^'S 
élection* son rôle esr terminé, tien- 
dra une dernière séance mardi pro. 
cham     et    se    dissoudra    ensuite 
L agence   Donvi   apprend    encore 
que la représentation parlementai- 
re du groupement du Service natio- 
ns!   le plus important groupe poil 

Enfin. 4 l'échelon national, les fèdè- 
rstion^ grouperont des représentants 
dea «yndlcats professionnels et seront 
elles^mêines représentées au comité 
central corporatif qui. se substituant 
4 l'sctuel comité d'organisation, as- 
surera ta direction générale de la cor< 
poratlon 

Ce comité sera présidé, sntmé et ar- 
bitré par le Directeur ds l'Office cea 
tral de la navigation, assisté d'un 
comité directeur permanent «t pari- 
taire Ce «tz membres représentant 
lea catégories profeeslonnelles. 

Ce comité créera «t gérera une 
caisse mutuelle de crédit ftuvlsl des- 
tinée 4 financer l'achat et la moder- 
nlsstton du mstértel. ainsi qu'une 
cstsse mutuelle d'smortiasement. 
[exercera en outre uns sctton de dis- 

LA LOI n PRÊT ET BAIL » 
ÉTENDUE A 

L'IRAK ET A L'IRAN 
Genève. 3. — Selon une dépêche 

d* r «Associated Preas». M. Roo- 
aevélt. considérant d'un intérêt vital 
la défense de l'Irak et de llraa 
aurait decide d'accorder & ces deui 
pays le béncfice de la loi «Prêt et 
bail s. 

de la moitié de la production totale 
des Etats-Unis sera destinée aux 
besoins prives. Les -=ept points de 
Roosevelt et en particulier l'ordon 
nance des prix d Henderson, mar |^,„,,„. »i„j.„i. 
quent la fin du dernier marché 11 T^iV* ?l"t"i!K«. H. .» .«., ».«„ bi— _._ _»»— ^\^^A.,^ Tous les membres de la corponttton 
bre mr notre planète. .^ront  munis d'uns csrts d'identité 

Les experts économiques destprofesslonnclle Les artisans bateliers 
tique dans lancicnne Diéte quiiEtata-Unis comprennent clairement.Iseront groupés dans une chambre 
tt'ct&it Inféodé a aucun pani a dé-; remarque Swmg. que malgré les em-iartiesnale de la batellerie qui sera 
cidé de se di&Mudre prochainement.ipnmts de guerre et les impôt* tou- ""• section profesrtonnelle de is 
estimant également qu il a atteint i Jours plus élevés. 11 faudra encorei*^*"'''" dea métiers, 
son objectif : aider le gouverne-1 trouver un montant de 17.000 mil- °V"* P*"-. '*■ »"'«»ns devront 
ment dans la réalisation de ses lions de doUars pour prévenir lm-p'"™'r ""/*°™''="* «''■*".'■^ 
buu   Dohtiûues 'fa-ion '*^"'" '•"' bateau dans Is elrconscrip- DULS   poi.[iq^.es. i.a.ion. ^^^^ territorials ou Us exercent habi- 

tuellement leur activité. 
Défense de l'sctivité artlsanste. 

union des patrons et dee salariés coU 
laboratlon loyale avec l'Etat, telle eat 
l'organiaatlon corporative de la navi- 
gation intérieure, expression presque 
achevée de la corporation. 

SCHOS 
eî CARNE! 

Lena   :   Evin 
gnies   ;    Lewmnc.owslt 
Oombrowacitl  ;  A. PrançoU. Pruleux. 
atsnis.  OurdouiUé.  Slklo. 

R. t. 0. : Da Rul . Roeaaler, Hrr- 
rera ; Sergent Sefelln Braun : Aston 
Meuris. Symonyl. Vandevelde. The- 
Tsnot. 

C'est   U.   Bowley   qui   arbitre 
nous ne pouvons que le féliciter tout 

1  long du mstcii. 
LA PARTIE 

Beaucourt gagne le toaa. Il Joue 
avec le sols.l dans le dos. mais con- 
tre le vent. Le Red Star attaque. 
Marek repousse, mate Aston des- 
cend et botte sur Evm qui stoppe 

Les PanalerwB m*nent la danse 
-t forcent l'aliure, mali les Lensolf 
réagissent et Slklo, de 30 métrés, 
botte su but. Le shoot est r«pouF*é 

19. Eyrand tO.)  :  IB. Haustraets (O. 
I.C.L I   .   19.  Thomas   (0.1.CL.I 

Catégorie Juniors |19 particlpanu, 
— 1. Ualbrsuque (O.I.C.L.), 1.798 
pts 1300 en 38 6-10. long 8 24. poids 
1065) ; 2 Debevére (A.SCJl.l 1440 
pts , a Dénia (OI.CL.). 1.44fl'pta 
4.  Degroote   (A.S.C.H l   1 416 pts  ■ 

pr;;î.-S«-r-.-..-r.-,u-.-Di-Kui «.u;i£s CHEMINOTS D'HELLEMMES ^''^^ic^p^^ 
battu. _ ^     ,,__   _^^ ; ~.   Byache   (p I.   1.137   pta   :   8.   M 

10 chars anglais incendiés 
en Cyrénaïque 

Rome, 3. — Le Quartier General dfs Forces armée» communique: 

■n Cyrénaïqut, d«i avlont da ooiVtbat allemands ont attaqué 
un* forte ooneantration da oamtona automobllaa annam)a< parmi 
laoqiMla da nombreux char* de raeonnaiaaanfie. Un grand nombra 
da véhiaulas, talaant partia da catta eonoantratlon, ont été 
towahéa aavèrament at plua da dix ont été ineandiéa. 

Au coura d'un combat aarlan, un Curtiaa a été abattu. 
Da nouvallaa attaqiMa à la bomba ont até aiaautéaa eontra 

Malta par la Luftwaffe qui, au coura da combats aériana avac daa 
ehaaaaura annamls, a détruit un «pparaM Spitfire. 

L'annami a aurvola, pendant la nuit, laa lias da Rhodas et 
da Lsroa. Ori  ns signale point de dègàta gravas ni da viettmaa. 

Un avion britannique qui avait ete touché ast tombe à la mar 
au gud-aat da Laros. 

Dana la ragion du PIréa at dang laa anvirona d'Athénaa, la 
R.A.P. a lança un nombra limité d« bombaa. Qualquaa malaona 
ont été andommagéas. Parmi la population elvlla, on compta 
INI tué «t oinq blaaaaa. 

A LA MÉMOIRE 
DES VOLONTAIRES ITALIENS 

MORTS EN ESPAGNE 
Madrid. 3. — Une fét« solennelle 

a eu heu à Saragosae 4 l'occasion 
de la pose de la première pierre 
d'un ^and mausolée élevé À la 
mémoire des volontaires Italiens 
tombte durant la guerre civile espa- 
gnole. DPS délégations de l'arméa 
espagnole des carabiniers et dea 
forces terrestres et aériennes ita- 
liennes avalent pris place sur 11 
place du parc PignateLL Le maU' 
solèe porte l'inscription suivante : 
c Tandis que Rome lutte contre 
lennemi de la foi et de la Justice. 
ce monument de la paix a été com- 
mencé sous la protection de Mua- 
solmi et de Franco, en souvenir des 
légionnaires Italiens tombés en Es- 
pagne. » 

CALENDRIER.  —  Mardi   .1   Mal.  — 
Soleil ; Lever a 8 h 2« ; coucher 
31 h. 10. — Aujourd'hui : St-Ple V 
Demain i   8t-Jean  Porte-Latine. 

NtCBUUKilE. — Noua apprenons 
is mort de M, Orner BIOO. Cheva- 
lier de la Légion d'Honneur. Crois 
de guerre, médaille dor de la Mu- 
tualité, maître imprimeur, vice-pré- 
sident dsa Uines de Lena, adm.nis 
trateur des Forgea et Aciéries du 
Nord et de I'EHI. vice-présidem de 
l'I.D.N.. président de la Société Ty- 
pographique de Lille, membre de Is 
Commission dea Hospices de Lille, 
prteldent de la société de patronage 
dea enfanta moralement atmndoif 
nés. vice-président des Amis de Lille 

Noua présentona 4 la famille Blgo- 
Danel,   nos sincères  condoléances. 

Sur    coup    franc.    Aston    tire   au 
but   Vandevelde détourne ds ta tète 
msU Evin démge. Simonyl place en- 
suite   4  <^l*  >°"«?'"J°"*   ~"*'!£;[.-....-..  .<- *.«-».   ,™-rrvr,   ,.uur  u.. 

e.t   pas   heureus   dans   •«Ln.tch de chanipionnat des Flandre* 
dégagements  du gauche^ i - '^ .... 

AVIS ET 
COMMUNICATIONS 

Au boyaudiers d'Abattoirs 
A la date du 29 avril 1941^, M le 

Préfet de la Région ds Ul.e a pris 
l'arrêté cl-sprès exécutoire dans les 
dépjirteménia du Nord et du Pa«-de- 
CaiBiH  : 

Artiste 1". — A partir de la publi- 
cation du present arrête, il sera pro- 
cédé dans las abattoirs publics. S 
l'exception des absttoira industriels 
st dsos las centres d'abatage dea de- 
parwments du Nord et du Pas-de- 
Oalsla, au stade de l'abatage «t psr 
les soins daa boyaudlers patenten 
ftgréés, à l'snlévemsnt des organes 
clUprés déalgtiée 

aâvlna : Menus, gros, baudruche 
vsasie, gros ooyau i Ovins i Uenu 
et baudruche : Ohsvaux : Menu et 
vsssle 1 Ansa, Hulsts. ^nsys : 
Usnu et veasle. 

Artlsls 3. — Les boyaudlers sgréés 
prooèderont su e lavage », au t cou- 
lags s des boysux. assureront leur 
tranaport du lieu d'abatage aux ata- 

«lon. Hoaaalar, durement touché 
sort et ns repsraitra pi us, Sianis 
place de peu a côté et  le Red Star 
rreine le jeu. On a rimpreasion q'ae 
ea Parisiens n espèrent plus qu'une 
;has« rejouer   le   mi tch    car 
jouent la dépense a outrance 

Citons encore un bel arrêt de Da expédiant sur le ring toutca sortes 
Rul. qui plonge dans lea Jambes dei^j^jb^eiît q le l'on n'a pM coutume 
Sianis et c'est la lui Dimanciie ,(jy iroiiv*T Une fols de plua. Police 
prochain les deux cluDa rejoueront ,j^(.^^,j^ intervint ' 
pour donner un adversaire su PC caboche retoumsrs à Parts la 31 
S^te  ! mal.   Espérons   qu'il   sura   cette   fo^ 

QUELQUIt CONSIDIRATION»'    |dos Jugea 8schan_tJ_ugçr^Et__di_re que 
Comme nous l'avons dit plus haut 

Evin   et   SiKIo 
Fiid de la  l£te une balle que 
dSioume du polnir en oomer 

klo le  tire   ;  Js  cuir arrive  dans  un 
Equet   d'hommes   et    pénétre   dans 

I filets. Il y a 4 minutes qi'e Ion 
loue. 

R.S O.  :  1 — R-CJL.  :  1. 

Est-c« pour «e rattraper qu'Us don- 
nèrent Is décision * itegrettl alors 
que \e poulain de Orèhler trsvslllant 
toujours ou contre et mettant Isa 
deux derniers rounds a toute allure 7 

'-^{Nul ne le sait, mais le public s.it 
insniîcster   son   méoontentsmen 

leurs ds con- t'on cemande aux proi« 

vie o,r, qu U. ...lent » portM a. 1. ;^.,,   ^,„   h.ulUu.   .ueC  .n   » 
main.   Leur   dCIerue   e.1  ««ez   «ure    . ^ piuchirt    en 
m.^  11  r.ut   tout,  fo^  ..ouer 'i^'f,*^"^'^'".^ ,^../;^£i^ ,11 
= e«t   .ur   une  de  «e»  «ule.   que   '« i " ,,,  ^^r^n,  llnB 
Ata Star 1. m.nqu» toa unique but     iQu»'" =<»"• <"- "•" 

Marelc « l.it uoe partie étourû:.-! 
»ante  alor.  que   Pougnlea  paralaaalt ..   TAIIDUAI AllâTTIIDC 

tnoma pendant la pre-|U   lUUlUwl   t(   AnAlCUIUJ 

DE VALENCIENNES 
contracté au  . 
mlére mi-temps Cher Je» demis.' 
Dombrowskl et Lewandowskt abstl-j 
rent    un    travail    énormf   alors   que 
Beaucourt Jouait troia:«[n« arrière { C'est une birn belle manlfeatetton 
avec une belle auiont* Parmi les pugilwcique qu* le eT,-:iipaLhique M, 
avant*. Slklo ae mit en évidence i Jean Colle avait mi.te aur plsd S 
C'est un grand footballeur, msls loccasion de la fête d i Travail 
pourquoi quItte-t-U si souvent sa | Msnife«tat:on réservée «aciuaive- 
place ? Les quatre auraient intérêt arment aux boxeurs smateors «t qui, 
attaquer plus souvent la balle su lieu I présldCe par le sympathique M. Ls- 
d'sttendre un rebond qui permet Siqueane, délégué régional ds Is P. 

i.*n- nrfwArte  nar ri.  lan^e. «i...r. '"adversaire de se replier NB.   ntïtun   un   grand   succès   isnt 
^^L^n. p^M.^p„^d.^Uuje. ou..^      ,^ ,,„. tou.nj«nJ-..n.ntJou.c.,! populaire qu. dalf.uence. 
Les   avanu   nordistes   combinent   à «m ^(j-g m s à leur HC* f '     ^ <^>o"  **•  '■  réumon était  eons- 
nervellle maU manquent toujours,^^^.^ez IM rmrlslsns Da Rul a sauvé'^itué par le ■ choc > Carlgand-De- 
H'amonté. Aston capte le cuir, d» ,, gu^j^tj^^^n j^^ lul-mème cent-'breurq Le champion Interregional 

mais est stoppé par Eyln^i^^ire excellent. Herrera et Roessler^ débuta plutôt mal palsqu'U socu- 
I eurent de oone dégagements. Sefeliii «* nettement un crochet de son sd- 
brisa toutes les attaque» juaqu s as vcraaire. Ma» ce dernier, qui svs;t 
blessure et Aston sema la panique fop présume de ses forces, fléchit 
chez ses adversaires tandis que Si- P^f ■« «uite et dut se conUhter d uùs 
monyi prouvait qu'il avait encore leldélaite sux  points 
shoot. Thevenoi et Vandevelde ne I TTSB remarqué fut 1» dsuxléme sor- 
furent pas trop dangereux slors q\ieltlc de Françoi» H-rmal, le plus jeu- 
Meuris faisait montre d'un courage I ne de U lignée des fameux boxeurs, 
a toute épreuve j    A signsler encore l'exhibition pro- 

Et  volet  ce  mstch  a  rejouer   l   Le i metteuse du miniacule mais combien 
Red  Star  compte  queloues éclopés ijscientlfiqae    tourqueaiu>»   Auacbs. 
^^^h?,TlT'^^'IlJi°l'^^1 '■ "^""1 B«r en résumé, combats passlon- 
ï^' t?r!!i^ J.n,  .nH ■  *l°1 "'"^ hsnts qui furent d'ailleurs eicellem- 
Snc^^r^r Ju'rirrrrron^^^l-^l -^.2m«se  ou   ,^^^^  par _    - "    " 
tolre  à  cette  prochaine  compétition ^"f^'^r^L^/J^''^" 

l'honneur de disputer la grande ^o""""" '^'"^ ** ^°'" *»" ^' •'" 
flna.esuPC   6étc | tracée 

Terminons sur une simple  remar-l     Lies réaaltsta. — En 3 v 3  : Oelbovs 
que   :  les  <   Anciens  >  ont  tenu  deH Vslenciebnesi    bat   Bavdln   (Haut* 

ccnd  se' 
■t le Red St-sr s'affole alors que The- 
venot est touché à la cheville. Seul 
Sefelln gsras tout son ssng froid et 
détourne maints essais dangereux, 

Lena déborde son adversaire, Sefe- 
1 eet touché et aort du terrain. 

Lorsqu U rependra sa place il ne sera 
lus de Rr^nde utilité pour son èqul- 
e. Meuris. le sang coulant sur son 

□andeau fait encore une partie admi- 
rable alors que les Jeunes baissent de 
Died et Lens mérite vraiment la vic- 
toire mais H fin du temps réglemen- 
taire survient 

LES PROLONGATIONS 
C'est Evin qui Interviendra d'abord 

sur un beau ilr de Simonyl puis, sur 
centre de Slklo. alors que Stanls 
tout seul Ts botter. Da Rut plonge 
et sauve. Simonyl lalas* les arriéres 
sur place-,, et botte à côté. Dom- 
browskl place   un   coup   franc   sunfaçon    mervsUleiMe    tior»    que    Les 
Pruleux qui. seul a fl mètres de» buta;»  Jeunes  s s'effondraient    Ls  foou 
met à côté et ion change de csmp.lbsll  est  vraiment  un sixirt  sthléil- 

exsrcer  sa  près-1 que  ! g|. riLTlER Lena continus 

W A TER-POLO 

CHAMPIONNAT DES FLANDRES 

LES E.N. DE TOURCOING 
BATTENT DE JUSTESSE 

PAR 3 BUTS A 2 
Dimanche.  l'A SC.  Hellemmes ren 

contrait les E.N.T.  (réserve»  pour un 

dans  la piscinr  municipale  de  Lille 
_ I     Les  E.N.T.   marquent   les  premier» 

,.„„'en première m:-emps. mais HejtemmeF 
lier» de travail, le gimltage. le salage ^^^1,5^   ^^^   nprta   et   réueslwnt      é 

ralncal (O.I.Ci.), 1.128 pta 
Wallet (P.TT.). 1.107 pts ; 10 Daa- 
sonvllle (A.S.C.H.) 1 008 pt^ ■ 11 
Devolder )U.8.M.) ; 12. Charleys lU. 
S-M.) : 13. Lslaxe (P.TT.) ; 14. De- 
herrlpon (USM.) : 15. Deli>erque 
(O.I.C.L 1... : 16. Bu'p?: (U.SM l ■ 
17. Wsttrcmez (A.S.C.H.). 

arquer un «econd but. Les Enfants 
de Neptune réagissent et égalisai.1 
Le score sers de 3 S 3 A la m:-temps 

A le reprise, toutes U ■ sttaquec 
des E.N.T. échouent grâce a la vi- 
gilance de Osssin. goal d'Hellemmes. 
dont la partie fut magnifique. Ce 
:i'fst qu k la derniers m:nuie que 
Tourcoing marque le point qui lui ac- 
crois la victoire 

Un match d'équipes réserves qui 
apposait les équipes II de l'A.6.CJi. 
et des Nageurs Lillola se termina & 
l'svantage  d'HcUemmes par 4 4 3. 

ATHLETISME 

et l'entreposage 
Artiols 3- — Les Comités de Ges- 

tion et les sur\«lUanta des Centres 
d'Abstage sont tenus ds faciliter 
dans toute :a mesure du posalb.c, 
le travail des boyaudlers patentés ou 
de leurs reprèsentanU agréés 

Artiels 4. — Aucun boyau de» 
catégories visées â l'article l" ne 
pourra être enlevé d'un Centre 
d'Abatage si ce n'est psr les soins 
ou sous la responsabilité du boyau- 
dier patenté agréé ou non de son 
représentant dUment accrédité. 

Artiels ft- — Les boyaux salés et 
préparés sont bloqués chez le* 
boyaudlers IsbrlcanU qui en sont 
ooroptables via-é-vls du Comité In- 
terdépartemental de Répartition de 
ls Viande 

lia seront répartis par lea soir.*^ 
dudlt Comité au moyen ds bons de 
déblocage nomlnstifs. 

Artiels S. — Las boyaudlers et re- 
vendeurs autorisés aont tenus de 
déclarer le dernier Jour du mois le 
stock en leur possssslon et de four- 

jtisttflcatton des entrée» et 
sorties de leura magasins Le réap- 
provisionnement des revendeurs e*t| j^n Junior», i m. 64 en hauteur 
sesure par la Chambre Syndicale des.paf Deoevère et Marsincal, 6.3» en 
Boyaudler.s, longueur par Denis et 10.65'su poids 

Artisis  7. — Le suit  récupéré  par   p^r Malbrancquc, 
le dégraissage des boyaux sera ob,<-' 
gaiolrement   fondu    par   les   boyai 

LE TRIATHLON A LILLE 
Un temps asses froid et un fort 

vent dans la ligns droite génèrent 
lea eoncurrenta ayant choisi le 
60 mètres. 

Néanmoins quelques bonnes per- 
formances 4 signaler en Cadets. 
39 4-10 su 30 l'ar Uosl. 13.05 au 
lancement du poids par aheaqutè- 
rea 

dlers La vente de ce tulf sera faite 
directement par les boyaudlers sux 
industriels, sous le contrôle de la 
Section des Corps Oras Industriels 
de l'Office Central des Produits Chi- 
mique, «ur bons de déblocsge déli- 
vré*  par cet  Orgsni«me 

Chaque boysudler fournlrs. sn fin 
de mois, audit Organisme, un étal 
Indiquant le stock existant. l'Impor- 
tance de la fabrication et dea ventes 
durant le mois écoulé 

Les Absttoira Industriels pourront 
travailler leur propre production de Choqueres 
boysux. IU.S.M.) 

Catégorie Cadets (19 participants) 
— 1. Ohesquléres (U.S. Uarquettei. 
3 038 pta (60 m. en 8". haut. 1.37. 
poids 13.0â) '. 2. Moal (U.S.M.). 1.680 
pu : 3. Torillon (O.I.C.L.). 1.500 pis: 
4. Ohyv (U.S.M.), 1 410 pu : 5. 
Bleuzé (OI.CL. I, 1.310 pU ; 6. De- 
qiiecker (U.S.M ). 1.300 pU : 7. De- 
bruyne (A.S.C.H.). 1.387 pU ; 8 Ré- 
vtlljn lO.IC.L.). 1,373 pts ; e. De- 
lecourt (ASM). 1.268 1 3 : 10. Uul- 
leman (U.8.M i. 1.1S3 pu : U Del- 
plaec (A.S.C.H I : 12. Fourquet lO.I. 
CL) 1 13- Oeorge (A.SC.H.l : 14 

" SM ) : 15. Klcken 
Varecke    (U.SJ<.)    : 

I 
L'IMPOSSIBLE RANrnN 

ESCRIME 

L«t Championnats à Lille 
Deux belles msnlfeststtons. l'une 

su Palais de ls Bière, ou a eu Heu 
le Championnat de fleuret féminin 
l'autre 4 la salle OuUlermln-Nictou. 
ou s'est tire le Championnat d'Epèe 
2e catégorie. 

Se sont fait partlcul'érement re- 
marquer, du cÔU des Dames. Mlles 
Armand et Delsnnov. du côté dea 
Messieurs. Dupont. Largillier et Des- 
mule. 

Dans chacune des salles nn s re- 
marqué ls présence de M. Sergeant. 
délègue régional à 1 Education Géné- 
rale et dea Sporu. MM, Wutllaiime 
président d'honneur du C.R.E P. et 
de la F.F.E. : Mercier, préaident ; 
Vandenbusch. vice-président ; Pela- 
bon. Cholsnet, Steverlynck. mem- 
bres du C.R.EP. Julien Autier 
secrétaire général ; les msltres d ar- 
mes Lenes. Nlciou. Delbec. Delmotte. 
Uerpln. etc.. 

i'hamplcMinat de Meuret Féminin 
èinalc 1 L Mlle Armand. Arras ; 

3    Mlle   Delsnnoy,   Lilie 
Cornette, Arrss  ;   4.  Mlle  Bsrbe. Ar-ICouberiin 
ras :  5. Mme Autier. Lille  :  6. Urne 
Delbec.   Roubaut. 
Cbamplonnat d'Kpee, Ze catégorie 
Finale 1 1. Largillier. Roubsjt . 

3. Dupont. Lille : 3. ex «quo Lagua- 
ta. Desmule Roubaix . À. t'ierrat. 
Hénln-Llèard ; &, Degi^Jlsge. Lille; 
7. Deny. Hénln-Lietsid; 8. Chsrio- 
gns.   HSnln-Llétard. 

Le president Mercier remet stuc 
deux premiers de chaque épreuve la 
plsquetle de la F.F E. et snnonça 
que les 5 premières du Championnat 
Fèmmin iront dimanche 10 mai dé- 
fendra les couleurs régionales a Pa- 
ris, où se tire ls Championnat dei 
FraBce   Fèmluln j 

mont) psr stiandon A ls 3a rapriae. 
Lallemant iHoupUnes) 48 k.. bst 

Charles Delsvre (Hsutmont). 47 MO 
sux poinu. 

Thomas ( Valenciennes), S7 k.. 
bst Vermanden (Tourcoing). 07.400. 
absndOD su 3c round. 

Cotton (Hautmonti. 5S k. SSO. bst 
Bécot (Valenciennes). 63 k, 500. *r- 
rét de 1 arbitre pour blesaur» au 3s 
round 

Oaliot (Valenciennes). 81 k.. bat 
Vandenbogaerds (Tourcoing), 01 fc. 
600. aux  points. 

Slels (Toi:rcolng). bat Florent (Va- 
leaciennesi. sux pointa. 

Vsndamme (HoupUnss). 6S k. SOO. 
bat Leclercq iHsutmonti. 63 k.. ar- 
rêt de 1 arbitre su 3« round 

F. Hermal lVslencienneai. 60 k., 
b-it Gheequière ( Tourcoing!. arrêt 
de l'arbitre au 3e round 

Ahache (Tourcomg ), 49 k. 900 
et Dupont (Valenciennes), 49 k. 900 
match  nui 

Camgand iValcnclennéa). 66 k 900 
ost DeOreucq (UsupUnes), 63 fc., aux 
points. 

TOUS     LES    SPORTS 

RÉSULTATS DIVERS 
CYCLISME. ~ Idee continue I 

L'Invincible champion vient d'snls- 
ver le Grand Pnx de Frovenoa en 
couvrant les 224 km en 6 h 10 et 
battant au apnnt Munier, oaUinosi. 
Goasmat. etc .. 

— La course Parts-Rouen, rèaervée 
aux amateurs, a été compIétlMDsnt 
fsuasee par une erreur ds parcours fc 
Liouviei^. Le Bel^e Vsndenberghe. 
arriva premier à Rouen devant Mshé 
maia is classement officiel donna : 
1er Bouvy : 2e Ls'jck.. 

FOOTBAX^.  -~ Léqulpa d'Allams- 
fne   ft   battu   celle   de   Hongrie   rsr 

but» a 3 
BASKET-BALL   —  Voici iss rasul- 

tau des finaies de championnsu ds 
Mme, France Z.O. jouées hier su Suds de 

Coupe 4eune« rsdela : Stade Fran- 
çaU  bHt  SA.  Chartres  par 34  fc 24. 

Finale féminins ; LlnnsU Saini- 
Msur battent A.L. Paris par 31 a 17. 

Finale féminine : U.S. Métro bst 
6t-Ch.   AlfortvUle   par   40   fc   23. 

Ce sera donc l'U.S. Métro que l'O. 
I.e. Ltliola. champion du Nord et 
2,1..  rencontrera ie  10 mal procbsiu 

En qiatrièae paje : 
SUITE DES SPORTS 

lamiUaritê ajouta encore ft la répul 
aion de la jeune femme. 

— Tu es la aeule. dit il. qui m'ait 
réalatè. Combien d'artistes, à ta pla- 
ce aerriient heureuaes d'être proté- 
gées par Michel Oreyval 1 Et toi. 
chétive, tu ne veux paa de rool ! Je 
t ai tout offert : la gloire, la riches- 
se Je» bijoux, et tu as tout repous- 
sé ! Mais maintenant. Je té veux. 
aam condition. )e te tiens, Je ne te 
lAcheral pas 

U  l'avait   adoss«  k un  portant. 
Elle   ne   pouvait   plus   raculcr.   Il 

iujjiu-" ij.  toiir 1*  vient de a'offrirIsolait   encore   approché   d'elle.   Il 
f^t ^ni^ne   te^ïle  chîrehèe l*t«ndalt les braa pour la aaUir. Elle 

enfin,   que   me   voulei «Partive qu'elle fût. eKe ne parvint 
yffu^f pas à le  faire reculer 

■— ^at voua m'èooutles sans vouai    Affolée, elle chercha ce qui pour- 
■Mvwr. eomme voua l'avait fait ]us- ralt impressionner son straaaeur. 
qu'à présent. J en al ssseï de vous     -^ Js  n» plaindrai à la poUc«. 
faire rtie   II ne me déplaît pas ds crla-t^lle. 
vous taire peur ! -^ Pcrtonns ne te croira, ma bellsl 

— Nous n avons rien à notu dOre. Tu n'ss pas de témoins. 
— Voui croytt ? Ce n'est pas mon     Elle ne rep.lqua paa C'était vrai, 

■vlg I I personne na la croirait. Il l'accuse- 
CliaBftant iublt«ment d« ton. U Irait de mensonge, de chantsge. Elle 

se mit i la tutoyer et cette ignoble létalt en sou pouvoir. 

I)    Que faire ? Elle résolut de gagner 
Ii du temps en feignant de se rendre 

\ — En bien t cris-telle, puisque 
ije ne peux pas 'vous refuser cette 
I entrevue, ne restons paa Ift dans ce 
inoir. Venei daru ma loge. 

U parut hésiter un instant, com- 
Ime s'il  eût  redouté  un  piège,  Son- 

— 9 — 
Devant la menace précise qu'Un- 

pUquait   ce   guet s pens.  Jacqueline 
r«eouvra immédiatement son saag 
froid. 

— Cet entretien, dit-elle calme- 
ment, me parait absolument Inutile, 
et Je vous prw de me laisser passer 
et de m'ouvrir la porte 

— Pas svant que nous ne nous 
soyons expliqués une bonne fols I 
Vous m avec échappé l'autre jour 
à Pontchartram Vous ne m'échip- 
pem  pas  aujourd'hui !   L'occasion 

c« Jour-1* vient ''-  -■-"-'- 

Udef^ 

déjà la bienheureuse cabine qu'elle 
avait élue comme refuge, Michel 
Oreyval lut salait brusquement le 
bras et. au lieu de a engager dans 
le chemin qu'elle avait choisi, la fit 
tourner brusquement â droite dans 
un autre couloir qui menait aux bu- 
reaux  de   l'administration 

— Ta loge, ma ix'Ae. ne me dit 
rlsn qui vaille. déclara-t-U. J'aime 
mieux t'emmener dans mon bureau 
nous y serons plus tranquilles, et 

gea-t-ll  que  sa  victime  n'avait   au 
cun  secours  ft  attendre,   pas  plus 
dans sa loge que dans le studk> — 
puisque tout le monde était parti —        _  . 
Put-il convaincu quelle cédait réel  là,  tu rcras chez moi. 
lemeni 7 Eut-ll la pensée que. fina-|    Le   commandiiaire   de   l'Amour 
lament, on ne réaiatslt pas ft itichellvatmiusur s'était, en effet, réservé 
Oreyval 7 Une bcvffée d'orgueil luii^ans les dépendances du studio un 
moots-t-«lle Jusquau cerveau î Tou 
Jours est-Il qu'il sourit en disant  : 

— Tu deviens ralaonnsble. enfin 
Ce n'est pas dommage. Tu n y per 
dras rten. Allons dans u loge.. 

Le plan de Jaequeime était d'échap- 
per à Michel Oreyval. maintenant 
radouci et rendu moins méfiant 

Lorsqu'ils arriveraient dans le cou- 
loir des loges, elle se Jetterait dans 
ta cabine du tè:épbone. s'y verroull 
leralt et pourrait sppcler ses amis à 
la reaeoussé, tandis <|U« Oréjrva: 
unbourlncralt à la POTU ds la ca 
bine. 

Tout en marchant, ells cherchait 
à se rappélsr si U targettt «tait 
solide. 

Msis ce plan Ingénieux ns put 
être mis à exécution. 

Lorsqu'ils arrivèrent au couloir 
des logH et comme eUé apercevait 

cabmet personnel contigu à celui 
du metteur en scène Ce fut là qu'il 
poussa brutalement Jacqueline. 

Entre ft sa suite, il ferma à clé 
a porte par ou U venait de l'intro- 

dtiire. 
XUé Jeta un regard vers la secon- 

de porté, qui s'ouvrait en face de 
l'autre. U comprit ce regard 

— Tu n'as rien ft espérer. flt-U 
méchamment Cette porte eommiml- 
que avec le bureau du metteur en 
scène. Ton ami Martin Qex. qui 
tout ft 1 heure a dAmênagé ses pa- 
piers, est parti pour ne plus reve- 
nir. L.e studio est loue ft une autre 
firme qui n'en prendra possession 
que demain Nous tommes bien, 
vols-tu, dans la plus tncte intimité 1 

n souligna par un rire affreux 
cette lourde plaisanterie. 

Comme la Jeune femme demeu- 

rait debout, immobile et muette su 
milieu de la pièce, 11 reprit : 

— Eh bien ! tu ne dis rien ? Tu 
n'es pas heureuse de ce téte-à tète ? 
Allons, ne fais pas ta mijaurée, en 
lève ton chapeau, assieds-toi sur ce 
Jlvan, je vais l'offrir un peu dé 
porto. J'en al toujours en réserve 
ici. 

E!I? répondit enf.n 
— Monsieur Michel Oreyval, dit. 

elle d une voix sourde, vous êtes un 
misérable et un lAche ! Vous m Ins- 
pirez le plus profond dégoût. J'ai- 
merais mieux mourir que détre ft 
vous t 

Il haussa ics épaules  : 
— Tu seras à moi. et tu ne mour 

ras pas pour ça répliqua-t-U sans 
s'émouvoir. 

— SI vous m'approches Je cr'.erai 
si fort qu'il faudra bien que l'on 
m'entende ! 

— Illusion : personne ne t'enten- 
dra I 

- A ce moment, la porte du bureau 
voisin souvrit toute grande et un 
homme apparut : 

— Pardonnez-moi de 9\^ is contre- 
dire, fit-il dune voix calme, mais 
J'ai parfaitement entendu, même 
sans que mademoiselle au eu besoin 
d'plever la voix 

Avec une clameur de délivrance. 
Jacqueline s'avança vers celui qui 
venait d entrer 

C'était un homme dans la force 
de rage, trente-cinq ans peut-^tre. 

Il était grand, svelte, La bouton-! 
nière de son veston bleu marme 
s'ornait d'une rosette rouge. Ses 
cheveux grisonnaient sur les tem- 
pes, mais sa figure était très Jeune. 
Son regard était sérieux, pensif mê- 
me îous un front modelé. 

Michel Grevval le considéra avec 
une stupélactlon furieuse. 

— Ah çà 1 d;t-il, monsieur, qui 
étes-vous et que faites-vous  ici ? 

Qui ie suis, cela nsVous regarde 
pas I Mais qui vous êtes. Je vais 
voua le dire : Vous êtes le dernier 
des goujats ! Je vous donne trente 
secondes, pas une de plus pour 
filer 1 Et Je me chargerai de reeon 
duire madame, pour la garder de 
mauvaises rencontres, dans le gen- 
re de celle qu elle a faite ici. 

Il s'était placé entre Michel Orey- 
val et Jacqueline, de manière ft pro-' 
téger celle ci ' 

La résolution froide qui brillait 
dans son regard, contrsstait avec 
la colère  bégayante de Oreyval. 

Celui-ci tenta de recouvrer quel- 
que dignité  1 

— Mais enfin. dit-LL vous venes 
m'insulter ches mol I 

— Orave erreur, monsieur vous 
n'êtes pas chez vous J'ai loue le 
studio et toutes ses dépendances.. 
Mes collaborateurs n'en prendront 
possession que demain, mais J'ai 
voulu apporter dès ce soir quelques 
documenu. Bien m'en a pria, pu.s- 
que cela m'a permis d'entendre 1 ap- 

pel <3ésesf)éré de cette jeune femme- 
et de me mettre en travers de vos 
Ignobles projeu 1... Mais il me sem- 
ble c.ue ies trente secondes sont 
passées depuis longtemps et que 
vous n êtes pas encore sorti ! 

Il avait prononcé ces paroles avrc 
un calme si insultant que Oreyval. 
cri. Connaissant la force physique 
de son persécuteur, elle voyait déjft 
son défenseur terrassé. 
ivre de fureur, se Jeta sur lui le 
pomg   levé.  Jaequètlne   poussa   un 

Or, ce fut le contraire qui se 
produisit 

L'incoimu, ayant esquivé l'attaque 
de Oreyval. lui ports au menton 
im direct foudroyant qui envoya la 
brute au pays des songes.. 

— Bien ma pns. mademoiselle 
ou madame, dit-il. d avoir suivi avec 
assiduité les cours de boxe Cela m'a 
permia di mettre hors de combat 
ce repugnant personnage. 

— Oh 1 monsieur, comment vous 
remercier ?... 

— Vous me remercierez plus tsrd 
Je pense que vous deves avoir hâte 
de quitter cea lieux où si Je devuie 
bien, un vilain guet-spens vous a 
été tendu Venez avec mol. Laissons 
cette balayure î 

Il la fit entrer dans le ouresu 
voisin d'où Ils gsgnèrent ls sortie 

Une voiture de grand style avec 
su volant im chauffeur DOIT, vêtu 
de blanc, attendait. 

Dès que le défenseur de Jacqueli- 
ne apparut, le noir sauta sur le sol 
se découvrit et ouvrit la portière 

— Où faut-ii voua conduire ? de- 
manda  Imconnu. 

Pua. comme pour réparer un ou- 
bli. 11 reprit  : 

— Pardonnez-moi. Je ne me suis 
pas encore présente. Il est suprême- 
ment mcorrcct de vous mvltcr ft 
monter cons la voiture d'un mon- 
sieur que vous ne connaisses pas. On 
me nomme Henry-Maxtmll:en comte 
de Roc he-Tonnerre 

Jacqueline n'avait pas twsotn pour 
être rassurée de cette présentât.on. 
Cet homme lui inspirait confiance. 
d Instinct. Toutefois, quand elle con- 
nut son nom. elle éprouva une sur- 
prise adm.rative. non point ft cause 
de ce titre de comte, mais parce 
qu'eJe avait entendu parler maintes 
foia de ce grand seigneur, qui éia:t 
en même temps un grand savant, 
et qui consacrait sa fortune ft des 
expériences de laboratoire si fécon. 
des et si réputées, qu'elles lui avalent 
valu. 1 année d avant, le prii Nobel 

Avec une cenalne timidité, elle 
répondit  : 

— Et mol. monsieur, on me nom- 
me Jacqueline Blisnv.. 

— Je vous avals reconnue, répli- 
qua t-;l doucement. Je vous al asseg 
souveni admu-éé et ap3lftu41e tu 
::iiicma, 

(A êunmj. 

' 


